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« Mais où est-il passé ? » Durant les longues séances de travail où nous grattions les textes des uns et 
des autres dans l’espoir de trouver l’expression juste et le rythme verbal qui soutiendrait un jour, peut-
être, le chant d’une hymne liturgique, Frère Pierre-Yves vivait son rythme avec Dieu ; jamais il 
n’aurait manqué un office de notre monastère d’accueil quand le groupe de liturges que nous formions 
usait plutôt les chaises que les bancs de l’Église...sa coule blanche à portée de la main il était parti, 
nous laissant travailler tandis qu’il allait prier. 
Son rythme avec Dieu ? Plutôt lent comme son accent Suisse, traînant sur quelques syllabes finales 
propices à la méditation et à l’humour. Ses paroles étaient écoutées car elles étaient plutôt rares et 
venaient relancer des propos qui s’enlisaient dans les refus ou la critique. En Ancien, il tranchait, 
donnant au texte le droit d’exister ou non : « Il ne faut pas insister quand on est parti de travers » 
Moine cistercien ou pasteur réformé?En Frère de Taizé il avait dépassé l’alternative de multiples 
façons, vivant avec des jeunes plus jeunes que ces divisions, mais très lucide aussi sur les manques 
et les péchés des Églises. Il cherchait la profondeur de Dieu plus grand que notre cœur, joyeux de 
déguster « la fraise de l’unité quand il en voyait une de mûre ! Celle-là il faut la manger avant qu’elle 
ne pourrisse ! » et patient devant l’évidence de nos immaturités, maugréant pourtant devant des 
difficultés évitables surtout chez les femmes qu’il trouvait ...compliquées ! 
Lors de notre séjour CFC à Taizé, il faisait la vaisselle pendant que nous étions à table autour de Frère 
Roger et il nous attendait dans la belle Église Romane en jouant du violoncelle pour nous signifier sa 
prière et son accueil. La sainte Cène par lui célébrée bruissait de respect et de joie pour chacun d’entre 
nous.  
Pour ne pas alourdir une rencontre tout achevée, nous avons tacitement décidé d’attendre le Seigneur 
sans entretenir plus de liens, mais je tiens ici à le remercier et à remercier la CFC de m’avoir associée 
à cette belle œuvre de liturge, chercher l’unité dans la beauté, œuvre qu’il a su admirablement et si 
humblement accompagner. 
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